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5pVHDX�&KDXYHV�VRXULV�9DODLV��
rapport d’activité 2019
/H�5pVHDX�&KDXYHV�VRXULV�9DODLV��5&96��WUDYDLOOH�SULQFLSDOHPHQW�VRXV�PDQGDW�GX�FDQWRQ�GX�
Valais (Service des forêts, des cours d’eau et du paysage) et de la Confédération avec l’aide 
et le soutien du siège central du Centre de Coordination Ouest pour l’Etude et la Protection des 
FKDXYHV�VRXULV��&&2���/HV�WkFKHV�DFFRPSOLHV�HQ������VRQW�SUpVHQWpHV�LFL�GH�PDQLqUH�VXFFLQFWH�

Information au public
En 2019, huit excursions et animations ont permis de pré-
senter les chiroptères à plus de 300 personnes (profession-
nels de la nature, naturalistes, grand public). Comme à l’ac- 
coutumée, la Nuit des Chauves-souris et les Passeports 
Vacances ont eu du succès. 

Un nouveau site internet bilingue pour le Réseau Chauves-
VRXULV�9DODLV�ZZZ�FKDXYH�VRXULV�YDODLV�FK�RX�ZZZ�ÀHGHU-
maus-wallis.ch a été créé. Son contenu informe la population 
de ses activités, projets et études réalisées. Notamment, les 
images en direct de la caméra mise en place dans les combles 
de l’église de Fully sont visibles sur Internet (lien aussi sur le 
VLWH�GH�O¶2I¿FH�GX�7RXULVPH�GH�)XOO\��

Une nouvelle brochure intitulée «Les chauves-souris du 
Valais» est parue. Elle est distribuée sur demande aux 
personnes intéressées et peut être visionnée et téléchargée 
en version PDF depuis le site internet du RCVS (mentionné 
FL�GHVVXV��RX�VXU�OH�VLWH�GH�O¶(WDW�GX�9DODLV�TXL�D�¿QDQFp�OD�
réalisation de la brochure: www.vs.ch/chauves-souris.

Conseils et interventions
121 cas en 2019 impliquant des chauves-souris ont été 
signalés, soit pour des problèmes engendrés par ces der-

nières, soit pour récupérer des individus blessés ou encore 
pour obtenir des informations ou expertises. Dans certains 
cas, les sollicitations ont nécessité plusieurs contacts, ce qui 
augmente le nombre d‘appels vis-à-vis du nombre de cas 
effectifs. Notre site internet créé en cours d’année 2019 a 
SHUPLV�pJDOHPHQW�GH�WUDLWHU�TXHOTXHV�FDV�SDU�H�PDLO��¿JXUH�
1). Le «pic» du nombre d’appels est chaque année observé 
aux mois de juillet et août, avec un maximum de cinq appels 
par jour pour un total exceptionnel cette année de plus de  
���DSSHOV�SDU�PRLV��¿JXUH�����&HOD�UHSUpVHQWH�ELHQ�OD�Sp�
riode d’activité des chauves-souris, pour la plupart inactives 
en hiver.

Dans la plupart des cas, l’attitude des appelants était favora-
ble aux chiroptères. Parfois, certaines craintes se sont faites 
ressentir, notamment au sujet de transmission de maladies, 
mais souvent, celles-ci ont disparu après quelques explica-
WLRQV��&HUWDLQV�FDV�UHVWHQW�QpDQPRLQV�GLI¿FLOHV��SDUIRLV�DYHF�
raison en vue du dérangement (bruit, salissure et odeur) 
que les chauves-souris peuvent engendrer, et malgré de 
nombreux efforts, n’aboutissent pas à un consensus. 

Sept espèces ont été répertoriées. Les plus courantes sont 
les Pipistrelles communes (Pipistrellus pipistrellus) et le 
Vespère de Savi (Hypsugo savii)��¿JXUH�����3DUPL�OH�QRPEUH�
élevé d’appels habituels au sujet de chauves-souris sous 
des toits, dans des pièces d’habitation, blessées ou autres, 
plusieurs appels furent particulièrement intéressants. L’appel 
concernant une Sérotine bicolore (Vespertilio murinus) re-
trouvée affaiblie à Sion en est un exemple, car rares sont 
les appels fournissant des informations sur cette espèce. 

Figure 1: Evolution des cas et des appels concernant les 
chauves-souris entre 2011 et 2019. Avant 2011, le nombre 
de cas et le nombre d’appels n’étaient pas séparés et avant 
2019 le nombre de mails et d’appels n’étaient pas distingués.

Figure 2: 1RPEUH�GH�FDV�FRQFHUQDQW�OHV�FKLURSWqUHV�DX�¿O�
des mois durant l’année 2019.

Abbildung 1: Entwicklung der Fledermausfälle zwischen 
2011 und 2019. Vor 2011 wurden die Fälle und Kontakte 
nicht separat erfasst. Zudem werden E-Mails und Anrufe 
erst seit 2019 getrennt erfasst. Abbildung 2: Anzahl Fälle pro Monat im Jahr 2019.

Verein Walliser Fledermausschutz: 
Aktivitätsbericht 2019
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Figure 3: Espèces ou groupes d’espèces concernés par les appels en 2019. 
Sont indiquées uniquement les espèces dont la détermination, au moins au 
genre, a été effectuée par détermination acoustique ou en examinant l’animal.

Abbildung 3: Betroffene Arten oder Artgruppen der Anfragen im Jahr 2019. 
Erwähnt sind nur Arten, die zumindest auf Gattungsebene bestimmt werden 
konnten (akustische Bestimmung, Todfund...).

Der Verein Walliser Fledermausschutz arbeitet hauptsächlich im Auftrag der Dienststelle für Wald, 
Flussbau und Landschaft des Kantons Wallis und des Bundesamtes für Umwelt. Unterstützt wird 
GHU�9HUHLQ�YRQ�GHU�.RRUGLQDWLRQVVWHOOH�:HVW�I�U�)OHGHUPDXVVFKXW]��1DFKIROJHQG�ÀQGHQ�6LH�HLQH�
Zusammenfassung des Jahresberichts 2019 des Vereins Walliser Fledermausschutz.

Öffentlichkeitsarbeit
2019 erhielten rund 200 Personen an acht Exkursionen und 
Veranstaltungen Einblick in die Welt der Fledermäuse. Wie 
in den letzten Jahren waren die Nacht der Fledermäuse und 
der Ferienpass Wallis sehr erfolgreich.  

Die zweisprachige Website des Vereins Walliser Fledermaus-
schutz erscheint in neuem Gewand. Unter www.chauve-souris-
YDODLV�FK�RGHU�ZZZ�ÀHGHUPDXV�ZDOOLV�FK�VLQG�GLH�$NWLYLWlWHQ�
des Vereins sowie Projekte und Studien ersichtlich. Ein High-
light der Website sind die Live-Bilder der Kamera, die auf dem 
Dachboden der Kirche von Fully installiert wurde.

2019 erschien eine neue Broschüre «Die Fledermäuse des 
Wallis». Sie wird auf Anfrage an Interessierte abgegeben 
XQG�NDQQ�DOV�3')�DXI�ZZZ�ÀHGHUPDXV�ZDOOLV�FK�RGHU�DXI�
der Website des Kantons Wallis, der die Realisierung der 
%URVFK�UH�¿QDQ]LHUW�KDW��HLQJHVHKHQ�XQG�KHUXQWHUJHODGHQ�
werden: www.vs.ch/chauves-souris.

Beratungen und Interventionen
2019 wurde der Verein 121-mal kontaktiert. Dabei ging es 
um Probleme mit Fledermäusen, um verletzte Tiere, um 
Informationen oder um Anfragen für Expertisen. In einigen 
Fällen erforderte ein «Fall» mehrere Kontakte, wodurch die 
Zahl der Kontakte höher war als die Zahl der Fälle. Einige 
Fälle konnten dank der neuen Website per E-Mail bearbeitet 
werden (Abbildung 1). Die «Spitze» der Anrufe wird jedes Jahr 
im Juli und August erreicht, mit bis zu fünf 
Anrufen pro Tag. 2019 kam die  ausserge-
wöhnlich hohe Zahl von mehr als 40 Anrufen 
pro Monat zusammen (Abbildung 2). Dieser 
Peak zeigt gleichzeitig die Hauptaktivität der 
Fledermäuse im Sommer, während die Tiere 
im Winter praktisch inaktiv sind. 

In den meisten Fällen waren die Anrufenden 
den Fledermäusen gegenüber positiv ge-
sinnt. Manchmal wurden Ängste geäussert, 
insbesondere bezüglich Übertragung von 
Krankheiten, aber oft konnten diese mit 
einigen Erklärungen ausgeräumt werden. 
Dennoch waren einige Fälle schwierig – 
manche aus triftigen Gründen wie Lärm, 
Schmutz oder Geruch, die Fledermäuse 
verursachen können – und es konnte trotz 
vieler Bemühungen keine Lösung gefunden 

werden. Insgesamt waren bei den Anrufen sieben verschie-
GHQH�$UWHQ�LQYROYLHUW��$P�KlX¿JVWHQ�JLQJ�HV�XP�GLH�=ZHUJ-
ÀHGHUPDXV�(Pipistrellus pipistrellus)�XQG�GLH�$OSHQÀHGHUPDXV�
(Hypsugo savii; Abbildung 3). 

Unter den vielen Anrufen, in denen es normalerweise um 
verletzte oder gesunde Fledermäuse in Dächern und in 
Wohnräumen geht, fanden sich auch mehrere besonders 
interessante Anrufe. In einem Beispiel ging es um die seltene 
0HOGXQJ�HLQHU�=ZHLIDUEÀHGHUPDXV� (Vespertilio murinus), 
die in Sion geschwächt aufgefunden wurde. Darüber hinaus 
veranschaulichten zwei Anrufe, bei denen es sich um je einen 
von einer Katze verletzten Kleinen Abendsegler (Nyctalus 
leisleri) handelte, die Realität: Leider beziehen sich viele 
Anrufe auf Katzen, die Fledermäuse nach Hause bringen. 
Gelegentlich passten die Katzen die Fledermäuse sogar 
EHLP�DEHQGOLFKHQ�$XVÀLHJHQ�DE���

Schutzprojekte und Expertisen

Kolonie von Grossen und Kleinen Mausohren in Fully 
Im Auftrag der Naturkommission von Fully wurden in den 
letzten Jahren Massnahmen ergriffen, um die im Dachstock 
der Kirche lebende Kolonie zu erhalten. Das erfreuliche 
Wachstum der Kolonie, das seit 2016 beobachtet werden 
kann, scheint sich 2019 fortgesetzt zu haben (Abbildung 5).
Aufgrund der Resultate der Überwachung der Flugrouten 
im Jahr 2018 wurde die Einrichtung von dunklen Korridoren 
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En outre, deux appels concernant des N
octules de Leisler 

(N
yctalus leisleri), toutes deux blessées par des chats, illust -

rent bien la réalité des faits: beaucoup d’appels m
entionnent 

m
alheureusem

ent des chats qui ram
ènent des chauves-

souris, les petits félins guettant m
êm

e parfois la sortie de 
la colonie. 

Pro
je

ts d
e

 p
ro

te
c

tio
n

 e
t e

xp
e

rtise
s

C
olonie de G

rands et Petits M
urins à Fully 

Sur m
andat de la C

om
m

ission N
ature de la com

m
une de 

Fully, des m
esures particulières ont été prises ces dernières 

années pour assurer le m
aintien de la colonie présente 

dans les com
bles de l’église. La croissance de la colonie 

sem
ble se poursuivre depuis les am

énagem
ents effectués 

HQ�������¿JXUH����

Suite au suivi des voies de déplacem
ent en 2018, des voies 

favorables à l’établissem
ent d’une tram

e noire (couloirs/
zones avec illum

ination nocturne absente ou fortem
ent ré -

GXLWH��RQW�pWp�LGHQWL¿pHV��/HV�GLIIpUHQWHV�SURSRVLWLRQV�RQW�pWp�
soum

ises à la C
om

m
ission N

ature puis au service technique 
de la com

m
une de Fully pour sa réalisation. Les tram

es 
noires seront effectives dès le printem

ps 2020, et pendant 
toute la période de présence des M

urins dans l’église. D
ans 

les faits, ce sont trois tram
es noires qui sont créées. Elles 

relient la sortie de gîte (com
bles de l’église) au vignoble situé 

HQ�SpULSKpULH�GH�)XOO\��¿JXUH�����/HV�*
UDQG�P

XULQV�VRQW�H[WUr -
m

em
ent lucifuges et la création de ces tram

es noires devrait 
être favorable au m

aintien et à la croissance de la colonie.

Le suivi de la colonie s’est fait grâce à une cam
éra de vidéo-

surveillance qui a été m
ise en place. Elle perm

et de com
pter 

précisém
ent le nom

bre d’individus présents au sein de la 
colonie, de suivre leurs m

ouvem
ents et leurs habitudes. En 

effet, le com
ptage est presque im

possible en sortie de gîte 
puisque les M

urins sont lucifuges et attendent l’obscurité 
FRP

SOqWH�DYDQW�GH�VRUWLU��OHV�UHQGDQW�GLI¿FLOHP
HQW�GpWHFWDEOHV��

Le 3 avril, les prem
iers individus (au nom

bre de trois) ont 
été aperçus dans les com

bles. Puis le nom
bre d’individus 

a beaucoup varié au cours de la saison. Le pic du nom
bre 

d’individus a été com
pté le 4 juillet avec 70 individus (adultes  

+ jeunes) et une tem
pérature de 34°C

 dans les com
bles. D

ébut 
novem

bre, la plupart des individus étaient déjà repartis, seul 
un ou deux ont encore pu être recensés. Le 12 décem

bre, 
cinq individus étaient présents avec une tem

pérature de 12 °C
  

et de 16°C
 dans les com

bles.

C
olonie de Petits R

hinolophes au C
hâble

Sur m
andat du SFC

EP, un suivi régulier de la colonie et des 
m

esures de sauvegarde pour celle-ci ont été réalisés. En 
effet, la colonie présente dans les com

bles de l’église du 
C

hâble a un effectif très faible. Il est assurém
ent nécessaire 

de m
ettre en application certaines m

esures pour assurer 
son m

aintien et espérer une croissance de cette colonie 
pour les années à venir. Le suivi biologique a été effectué 
par com

ptage visuel en sortie de gîte durant deux soirées 
perm

ettant de dénom
brer le nom

bre d’adultes présents et 
de jeunes. 11 individus ont été com

pté le 12.6.2019 et 17 
individus le 29.7.2019 à l’ém

ergence. Le nom
bre de jeunes 

SHXW�GRQF�rWUH�HVWLP
p�j�VL[��¿JXUH����

L’éclairage public est réduit à la sortie du gîte depuis 2018. 
D

epuis, les petits rhinolophes em
ploient à nouveau les 

RUL¿FHV�IURQWDX[�GH�O¶pJOLVH�HQ�SOXV�GH�O¶°
LO�GH�E°

XI�VLWXp�
sur le côté arrière. Les m

esures de sauvegarde concernant 
l’éclairage ayant été prises et m

ontrant un effet positif, elles 
peuvent être considérées com

m
e acquises.

$¿Q�G¶DXJP
HQWHU�OH�WDX[�GH�VXUYLH�GHV�MHXQHV�5

KLQRORSKHV��
une cloche therm

ique a été m
ise en place durant l’hiver 

2019-2020. C
om

m
e la tem

pérature joue un rôle très im
por-

tant pendant la croissance des jeunes et que les fem
elles ont 

pour habitude de déplacer leurs jeunes selon la tem
pérature, 

la cloche therm
ique sera une option de plus leur perm

ettant 
de m

ieux réagir aux variations de tem
pératures pendant 

l’été. Plus les jeunes grandissent vite, plus ils seront rapi-
dem

ent indépendants et pourront alors se préparer à l’hiver. 
Leur taux de survie devrait donc augm

enter. Les m
esures 

concernant les liens biologiques (haies) et la charte pour la 
future zone artisanale doivent encore être m

ises en œ
uvre 

(rapport d’activité 2017). 

Figure 4: Plan des tram
es 

QRLUHV��ÀqFKHV���/D�FRORQLH�
est représentée par le cercle 
orange. Les lam

padaires 
sont m

arqués en jaune, et 
les points rouges indiquent 
les lam

padaires éteints 
pendant la saison estivale 
�GpEXW�DYULO�j�¿Q�RFWREUH��

A
bbildung 4: D

unkle K
orri-

dore (P
feile). K

reis: K
olonie 

der G
rossen und K

leinen 
M

ausohren. G
elbe P

unkte: 
S

trassenlam
pen. R

ote 
P

unkte: S
trassenlam

pen, 
die w

ährend der S
om

m
er-

saison (A
nfang A

pril bis 
E

nde O
ktober) ausgeschal-

tet w
erden.

(Areale m
it fehlender oder stark reduzierter nächtlicher Be-

leuchtung) vorgeschlagen. D
ie verschiedenen Vorschläge 

w
urden zuerst der N

aturkom
m

ission und dann dem
 tech -

nischen D
ienst der G

em
einde Fully zur U

m
setzung vorgelegt. 

D
ie dunklen Korridore w

erden ab Frühjahr 2020 und w
ährend 

der gesam
ten Präsenzzeit der Flederm

äuse in der Kirche 
w

irksam
 sein. D

ie insgesam
t drei dunklen Korridore verbin -

den den Ausgang des D
achgeschosses der Kirche m

it dem
 

W
einberg am

 R
ande von Fully (Abbildung 4). D

ie grossen 
0
DXVRKUHQ�VLQG�lXVVHUVW�OLFKWHP

S¿QGOLFK��(V�LVW�]X�KRIIHQ��
dass die Schaffung dieser dunklen Korridore zum

 Erhalt und 
zum

 W
achstum

 der Kolonie beiträgt.

D
ie Kolonie w

ird von einer Videokam
era überw

acht. Sie er -
m

öglicht es, die Zahl der anw
esenden Individuen zu zählen 

und ihre Bew
egungen und G

ew
ohnheiten 

]X�EHREDFKWHQ��'
DV�=lKOHQ�EHLP

�$XVÀLH -
gen der Kolonie ist fast unm

öglich, da die 
Flederm

äuse den K
irchendachstock erst 

bei völliger D
unkelheit verlassen. Am

 3. April 
2019 w

urden im
 Kirchendachstock die ersten 

drei Individuen gesehen. D
ie A

nzahl der 
Tiere schw

ankte dann im
 Verlauf der Saison 

stark. Als H
öhepunkt w

urden am
 4. Juli bei 

einer Tem
peratur von 34 °C

 70 Tiere gezählt 
(Adulte und Junge). Anfang N

ovem
ber w

a -
UHQ�GLH�P

HLVWHQ�)OHGHUP
lXVH�DXVJHÀRJHQ��

nur ein oder zw
ei Individuen konnten noch 

gezählt w
erden. Am

 12. D
ezem

ber befanden 
sich im

 Kirchendachstock bei 16 °C
 fünf Tiere 

(bei einer Aussentem
peratur von 12 °C

).

K
leine H

ufeisennase in C
hâble

Im
 Auftrag der W

alliser D
ienststelle für W

ald, 
Flussbau und Landschaft w

urde die Kolonie 
im

 D
achstock der Kirche regelm

ässig über -
w

acht, und es w
urden Schutzm

assnahm
en 

um
gesetzt. D

ie Kolonie w
eist leider im

m
er 

noch nur sehr w
enige Tiere auf. Es ist des -

halb notw
endig, w

eitere M
assnahm

en um
zu-

setzen, um
 diese Kolonie in den kom

m
enden 

Jahren zu erhalten und w
enn m

öglich zu 
stärken. A

n zw
ei A

benden w
urden beim

 
$XVÀLHJHQ�=lKOXQJHQ�GXUFKJHI�KUW��'

DEHL�
w

urden am
 12. Juni elf und am

 29. Juli 2019 
17 Individuen gezählt. D

ie Zahl der Jungen 
w

urde auf sechs geschätzt (Abbildung 6).

Seit 2018 ist die Strassenbeleuchtung am
 

Ausgang des D
achstockes reduziert. Seither 

nutzen die kleinen H
ufeisennasen, zusätzlich 

]X�GHU�DXI�GHU�5
�FNVHLWH�EH¿QGOLFKHQ�/XNH��

auch w
ieder die Ö

ffnungen an der Vorderseite 
der Kirche. D

a die Schutzm
assnahm

en, die im
  

Bereich Beleuchtung getroffen w
urden, eine 

positive W
irkung zeigen, können sie als er-

folgreich bew
ertet w

erden.

U
m

 die Ü
berlebensrate der Jungtiere zu 

erhöhen, w
urde im

 W
inter 2019/2020 eine 
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Fig. 5: C
olonie des M

urins à Fully: Le nom
bre d’individus représenté par 

année correspond au pic (nom
bre m

axim
al d’individus observés pendant la 

saison). En noir, le nom
bre d’adultes, et en orange, le nom

bre de jeunes en 
������/D�¿DELOLWp�GHV�FRP

SWDJHV�OHV�DQQpHV�SUpFpGHQWHV�Q¶HVW�SDV�ERQQH�

A
bb. 5: K

olonie von M
ausohren in Fully: D

ie A
nzahl der Individuen pro 

Jahr entspricht der m
axim

alen A
nzahl der w

ährend der S
aison beobach-

teten Tiere. S
chw

arz: A
nzahl A

dulte. O
range: A

nzahl Jungtiere (erst seit 
2019 dargestellt). Zuvor fehlten zuverlässige Zahlen für die Jungtiere.
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Figure 6: C
olonie du C

hâble: nom
bres d’individus (adultes en vert foncé, 

jeunes en vert pâle) observés et com
ptés en sortie de gîte. D

ès 2006, deux 
com

ptages par année ont été faits, avant et après la m
ise-bas, perm

ettant 
d’évaluer le nom

bre de jeunes.

Abbildung 6: Kolonie in C
hâble: Anzahl Individuen (schw

arz: Adulte, orange: 
Jungtiere), die beim

 Verlassen des D
achstocks gezählt w

urden. Ab 2006 w
ur-

den zw
ei Zählungen pro Jahr durchgeführt, eine vor und eine nach der G

eburt 
der Jungtiere, dam

it auch die Zahl der Jungtiere bew
ertet w

erden konnte.

Therm
oglocke installiert. D

a die Tem
peratur w

ährend dem
 

W
achstum

 der Jungtiere eine sehr w
ichtige R

olle spielt und 
die W

eibchen die G
ew

ohnheit haben, ihre Jungen in Abhän -
gigkeit der Tem

peratur zu platzieren, soll die Therm
oglocke 

den W
eibchen helfen, besser auf Tem

peraturschw
ankungen 

im
 Som

m
er reagieren zu können; denn je schneller die Jun -

gen w
achsen, desto schneller w

erden sie selbständig und 
können sich auf den kom

m
enden W

inter vorbereiten. M
it 

dieser M
assnahm

e sollte die Ü
berlebensrate der Jungtiere 

daher gesteigert w
erden können.

D
ie U

m
setzung w

eiterer M
assnahm

en ist noch ausstehend. 
*
HSODQW�LVW�GLH�3ÀDQ]XQJ�YRQ�+

HFNHQ�]XU�9HUQHW]XQJ�GHU�
verschiedenen Biotope und eine C

harta für die Zukunft der 
G

ew
erbezone (siehe Aktivitätsbericht 2017). 
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A
utre projet de protection et expertises

Plusieurs  expertises et/ou projets ont été m
enés en 2019, 

dont celui de la prise en com
pte des chauves-souris dans 

le futur rem
blai de sécurisation de la route au-dessus des 

anciennes carrières de gypse à G
ranges (site d’im

portance 
nationale).

In
ve

n
ta

ire
s e

t p
ro

sp
e

c
tio

n
s

3URVSHFWLRQ�DX�¿OHW
'
LYHUV�VLWHV�RQW�pWp�SURVSHFWpV�DX�P

R\HQ�GH�¿OHWV��WDEOHDX�
1). Les captures effectuées par la Station O

rnithologique 
au C

ol de Bretolet, ainsi que les captures effectuées lors de 
suivis de sites sensibles et des espèces rares ne sont pas 
répertoriées dans le tableau 1. 

R
echerche de sites de sw

arm
ing

En 2019, un projet de recherche de sites de sw
arm

ing a été 
m

is en place. Le sw
arm

ing est un term
e désignant un ras -

sem
blem

ent de chauves-souris en période de reproduction. 
C

es rassem
blem

ents autom
naux sont connus dans d’autres 

cantons et les sites typiques sont caractérisés com
m

e tel: 
gouffres avec larges cavités à basse et m

oyenne altitude.  
Entre la m

i-août et la m
i-septem

bre, 29 détecteurs acoustiques 
ont été posés à l’entrée de sites susceptibles d’être adéquats 
pour le sw

arm
ing. Les résultats sont en cours d’analyse, avec 

assurém
ent de belles découvertes pour le Valais!

Inventaire des chauves-souris en région alpine
D

urant deux saisons (2017 et 2018), Elias Bader a m
ené 

un inventaire acoustique des chauves-souris dans les Alpes 
suisses. 189 sites ont été prospectés jusqu’à une altitude de 
3400 m

ètres. En tout, ce sont 747 séquences qui ont été iden -
WL¿pHV�FRP

P
H�FULV�XOWUDVRQV�GH�FKDXYHV�VRXULV�����HVSqFHV�

ont été détectées, sur 57 sites différents. Les données les plus 

hautes ont été enregistrées à 3324 m
 d’altitude, à proxim

ité 
de la M

ischabelhütte, proche du Schw
arzhorn. Trois espèces 

ont été enregistrées à cette altitude, H
ypsugo savii, N

yctalus 
leislei, et Vespertilio m

urinus, au m
ois de juillet (tableau 2). 

Su
ivi d

e
s site

s se
n

sib
le

s e
t d

e
s e

sp
è

c
e

s ra
re

s

G
rotte du Poteu (Saillon)

U
ne soirée de capture (22.08.2019) a été effectuée dans ce 

site d‘im
portance nationale qui est suivi d‘année en année 

�WDEOHDX�����'
pEXW�MXLQ��XQH�FRORQLH�D�pWp�LGHQWL¿pH�SDU�OHV�VSp -

léologues dans la prem
ière salle de la G

rotte du Poteu. C
ette 

colonie n’est m
alheureusem

ent pas restée durant toute la 
saison. Selon la taille des crottes, il s’agirait très probablem

ent 
de G

rands M
urins, leur nom

bre a été estim
é à une trentaine 

par les spéléologues ayant signalé la présence de la colonie.

G
rotte de Vaas (G

ranges)
C

ette année c’est avec surprise qu’une colonie de G
rands/

Petits M
urins a été découverte dans la G

rotte de Vaas. 160 
individus ont été com

ptés à l’ém
ergence le 24.6.2019. Ils y 

sont restés toute la saison. M
erci encore aux spéléologues 

pour cette inform
ation.

A
nciennes carrières de gypse (G

ranges)
Le 14.2.2019 un G

rand R
hinolophe a été observé en hiberna -

tion dans les galeries souterraines des anciennes carrières de 
G

ranges, ainsi qu’une Pipistrelle. À noter que le site sera rem
-

blayé les années à venir, suite aux im
portants éboulem

ents, 
incluant des m

esures pour les chauves-souris.

A
nciennes m

ines de Finges
Le 14.2.2019, six G

rands R
hinolophes ont été observés en 

hibernation dans les galeries souterraines des anciennes 
m

ines de Finges.

A
ltitudes

H
öhe

Espèces
A

rt
Plus de 3000 m
Ü

ber 3000 m
Eptesicus nilssonii
H

ypsugo savii
M

yotis daubentonii
M

yotis nattereri
N

yctalus leisleri
Pipistrellus pipistrellus
Vespertilio m

urinus

Entre 2500 et 3000 m
Zw

ischen 2500 und 3000 m
Eptesicus nilssonii
Eptesicus serotinus
H

ypsugo savii
M

yotis nattereri
N

yctalus leisleri
Pipistrellus pipistrellus
Vespertilio m

urinus

Entre 2000 et 2500 m
Zw

ischen 2000 und 2500 m
Barbastella barbastellus
Eptesicus nilssonii
Eptesicus serotinus
H

ypsugo savii
M

yotis daubentonii
M

yotis m
yotis

M
yotis nattereri

N
yctalus leisleri

N
yctalus noctula

Pipistrellus nathusii
Pipistrellus pipistrellus
Pipistrellus pygm

aeus
Vespertilio m

urinus

Tableau 2:�(VSqFHV�LGHQWL¿pHV�j�FKDTXH�LQWHUYDOOH�G¶DOWLWXGH�
Tabelle 2: N

achgew
iesene A

rten pro H
öhenintervall.

Espèce
A

rt
N

om
bre

d’individus
A

nzahl 
Tiere

Preuve de 
reproduction
N

achw
eis für

R
eproduktion

Lieu-dit
O

rt
C

om
m

une
G

em
einde

M
ilieux

Lebensraum

M
yotis daubentoni

1
non

G
orge de la Salintze

Saillon
C

ours d’eau / Bach

M
yotis m

ystacinus
1

non
G

orge de la Salintze
Saillon

C
ours d’eau / Bach

Plecotus sp.
1

non
Finges

Sierre
Forêt / W

ald

M
yotis m

yotis
1

non
Finges

Sierre
Forêt / W

ald

Pipistrellus kuhli
2

non
Finges

Sierre
Forêt / W

ald

Pipistrellus pipistrellus
3

non
Finges

Sierre
Forêt / W

ald

M
yotis daubentonii

1
non

Finges
Sierre

Forêt / W
ald

Pipistrellus pipistrellus
1

oui
Vétroz

Vétroz
Forêt / W

ald

Plecotus auritus
1

non
Bram

ois
Sion

Plan d’eau, forêt / W
asser, W

ald

Pipistrellus pipistellus
5

non
Bisse de Tsa-C

rêta
M

ase
Etang / W

eiher

Plecotus auritus
4

non
Bisse de Tsa-C

rêta
M

ase
Etang / W

eiher

M
yotis daubentonii

1
non

Bisse de Tsa-C
rêta

M
ase

Etang / W
eiher

M
yotis m

ystacinus
1

non
Bisse de Tsa-C

rêta
M

ase
Etang / W

eiher

Tabelle 1: U
ntersuchte O

rte und nachgew
iesene A

rten bei den Fangaktionen m
it N

etzen 2019.
Tableau 1:�6

LWHV�SURVSHFWpV�HW�HVSqFHV�FDSWXUpHV�DX�P
R\HQ�GH�¿OHWV�HQ������

W
eitere Expertisen und Schutzprojekte

Im
 Jahr 2019 w

urden m
ehrere G

utachten bzw. Projekte 
durchgeführt, darunter dasjenige zur Berücksichtigung der 
)OHGHUP

lXVH�EHL�GHU�]XN�QIWLJHQ�%|VFKXQJVEHSÀDQ]XQJ�
zur Sicherung der G

ranges-Strasse oberhalb der alten G
ips -

steinbrüche in G
ranges (G

ebiet von nationaler Bedeutung).

In
ve

n
ta

re
 u

n
d

 Fe
ld

fo
rsc

h
u

n
g

Fangaktionen
Auch 2019 w

urde an verschiedenen O
rten Fangaktionen 

durchgeführt. D
ie nachgew

iesenen Arten sind in Tabelle 1 
ersichtlich. N

icht aufgeführt sind die Fangaktion der Vogelw
ar -

te am
 C

ol de Bretolet sow
ie die Fangaktionen an sensiblen 

Standorten m
it seltenen Arten.

U
ntersuchung der Sw

arm
ing-Standorte

2019 w
urde ein Forschungsprojekt für Sw

arm
ing-Standorte 

ins Leben gerufen. Sw
arm

ing (Schw
ärm

en) ist ein Begriff, 
der eine Versam

m
lung von Flederm

äusen w
ährend der Fort -

SÀDQ]XQJV]HLW�EHVFKUHLEW��6ROFKH�9HUVDP
P
OXQJHQ�LP

�+
HUEVW�

sind in anderen Kantonen bekannt, und typische O
rte sind als 

solche gekennzeichnet, zum
 Beispiel Schluchten m

it grossen 
H

öhlen von niedriger und m
ittlerer H

öhe. Zw
ischen M

itte Au -
gust und M

itte Septem
ber w

urden 29 akustische D
etektoren 

am
 Eingang zu O

rten installiert, die sich für ein Sw
arm

ing 
eignen könnten. D

ie Ergebnisse w
erden derzeit analysiert 

und bieten einige interessante Entdeckungen für das W
allis!

Flederm
aus-Inventar der A

lpen
In den Som

m
ern 2017 und 2018 führte Elias Bader eine aku -

stische Flederm
ausinventur in den Schw

eizer Alpen durch. 
189 Standorte bis zu einer H

öhe von 3400 m
 ü. M

. w
urden 

untersucht. Insgesam
t w

urden 747 U
ltraschall-Sequenzen 

von Flederm
äusen aufgenom

m
en. D

abei w
urden 16 Arten 

DQ����YHUVFKLHGHQHQ�6WDQGRUWHQ�LGHQWL¿]LHUW��'
LH�K|FKVWHQ�

Vorkom
m

en w
urden in einer H

öhe von 3324 m
 ü. M

., in der 
N

ähe der M
ischabelhütte nahe des Schw

arzhorns registriert. 
D

rei Arten w
urden im

 Juli in dieser H
öhe erfasst: H

ypsugo 
savii, N

yctalus leislei und Vespertilio m
urinus (Tabelle 2).

Ü
b

e
rw

a
c

h
u

n
g

 se
n

sib
le

r O
rte

 u
n

d
 se

lte
n

e
r A

rte
n

G
rotte du Poteu (Saillon)

An diesem
 O

rt von nationaler Bedeutung w
urde am

 22. Au -
gust 2019 ein Fangabend durchgeführt. D

er Standort w
ird 

seit vielen Jahren untersucht (Tabelle 3). Anfang Juni w
urde 

von den H
öhlenforschern im

 ersten Abschnitt der G
rotte du 

Poteu eine Kolonie beobachtet. Leider blieb diese Kolonie 

nicht die ganze Saison über bestehen. Aufgrund der G
rösse 

der H
öhle handelt es sich sehr w

ahrscheinlich um
 G

rosse 
M

ausohren, die Zahl der Tiere w
urde von den H

öhlenfor -
scher/innen auf etw

a 30 geschätzt.

G
rotte de Vaas (G

ranges)
2019 w

urde in der Vaas-H
öhle überraschend eine Kolonie von 

G
rossen und Kleinen M

ausohren entdeckt. Bei ihrer Entde -
ckung am

 24. Juni 2019 w
urden 160 Individuen gezählt. D

ie 
Tiere blieben w

ährend der ganzen Saison. N
ochm

als vielen 
D

ank an die H
öhlenforscher/innen für diese Inform

ationen.

Ehem
alige G

ipssteinbrüche (G
ranges)

Am
 14. Februar 2019 w

urde in den unterirdischen Stollen der 
ehem

aligen Steinbrüche von G
ranges eine G

rosse H
ufeisen -

nase im
 W

interschlaf beobachtet, ebenso w
ie eine Zw

erg-
ÀHGHUP

DXV��(V�VHL�GDUDXI�KLQJHZ
LHVHQ��GDVV�GDV�*

HOlQGH�
nach den grossen Erdrutschen in den kom

m
enden Jahren 

w
ieder hergestellt w

erden soll. Zudem
 sind M

assnahm
en für 

Flederm
äuse geplant.

A
lte M

inen von Pfyn-Finges
Am

 14. Februar 2019 w
urden in den unterirdischen Stollen 

der ehem
aligen M

inen von Pfyn-Finges sechs G
rosse H

uf -
eisennasen im

 W
interschlaf beobachtet.

 

Espèce
Art

Individus
Individuen

Pipistrellus pipistrellus
5

Plecotus m
acrobullaris

1
M

yotis m
yotis

1

Tableau 3: Espèces capturées à la grotte du Poteu en 2019.

Tabelle 3: N
achgew

iesene A
rten bei der G

rotte du P
oteu in 

S
aillon im

 Jahr 2019.
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Su
ivi d

e
s c

o
lo

n
ie

s   
Colonie de M

yotis m
yotis / blythii à Rarogne

Aucune présence de chauves-souris n’a été constatée dans 
la chapelle du village et dans le raccard am

énagé non loin de 
Oj��3DU�FRQWUH��OH�ODP

SDGDLUH�LGHQWL¿p�FRP
P
H�JrQDQW�O¶HQWUpH�

du gîte par son fort éclairage se réverbérant contre la façade, 
est désorm

ais éteint. N
ous espérons un retour de la colonie 

au printem
ps 2020.

C
olonie de M

yotis blythii à N
aters

Le nettoyage de la colonie a eu lieu le 13.12.2019. Environ 
200 kg de guano ont été récoltés. La colonie est estim

ée 
à 200 individus. M

ais aucun com
ptage précis n’a pu être 

effectué en 2019. U
n com

ptage sera effectué en 2020.

R
hinolophus ferrum

equinum
 à la ferm

e Pfyngut
U

n com
ptage a été effectué: seul un individu bagué a été 

observé dans le bâtim
ent am

énagé. A l’aide de détecteurs 
acoustique, nous estim

ons cependant le nom
bre de G

rands 
R

hinolophes présents sur le site, probablem
ent localisés 

dans le silo, à cinq ou six individus. Il n’y a aucune preuve de 
reproduction en 2019 (Figure 7). D

epuis 2016, une barrière de 
SLTXHWV�HW�GH�EDQGHV�SODVWLTXHV�D�pWp�LQVWDOOpH��D¿Q�GH�SDOOLHU�
le m

anque de structure et de relier la colonie aux m
ilieux de 

chasse. Elle est toujours en fonction et est toujours utilisée 
par les G

rands R
hinolophes, leur passage ayant été contrôlé 

à l’aide de détecteurs acoustiques posés durant deux soirées.

C
olonie de R

. ferrum
equinum

 à Vex
En 2019, 37 adultes et subadultes ont pu être com

ptés à 
O¶pP

HUJHQFH�DYDQW�OD�P
LVH�EDV��¿JXUH�����HW����LQGLYLGXV�RQW�

été com
ptés après la m

ise-bas. Aucun jeune n’a été bagué 
HQ�������D¿Q�G¶pYLWHU�XQ�GpUDQJHP

HQW�WURS�LP
SRUWDQW��,OV�RQW�

tout de m
êm

e été com
ptés sur la base d’une photographie 

m
inim

isant le dérangem
ent: un m

inim
um

 de 24 jeunes 
étaient présents. 

Le nom
bre d’individus présents dans la colonie varie beauco-

up au cours de la saison. Il existe un pic avant la m
ise-bas, 

utilisé com
m

e référence pour com
paraison d’année en année. 

En 2019, avec 37 individus seulem
ent au prem

ier com
ptage, il 

est probable que le pic ait été m
anqué. La colonie est stable, 

le nom
bre de jeunes variant entre 23 et 32 ces dix dernières 

DQQpHV��¿JXUH����

C
o

n
c

lu
sio

n
D

e belles surprises ont jalonné cette année, com
m

e par 
exem

ple la découverte de deux colonies en grottes. En effet, 
sous nos latitudes il est très rare d’observer ce phénom

ène, 
les tem

pératures trop fraîches ne perm
ettant pas l’élevage 

des jeunes en m
ilieu souterrain. C

e phénom
ène est arrivé 

très rarem
ent lors d’années exceptionnellem

ent chaudes. 
N

otons aussi le nom
bre croissant de M

urins présents dans 
la colonie de l’église de Fully.

C
ependant, il ne faut pas oublier qu’il y a encore beaucoup 

à faire pour la protection des chauves-souris et de leurs ha -
bitats. La qualité des gîtes des chauves-souris est  m

enacée 
par des activités hum

aines, tel que l’éclairage intensif. En 
outre, l’intolérance hum

aine aux désagrém
ents que peut en -

gendrer la présence d’une colonie de reproduction (odeurs, 
saletés, …

) n’est pas à m
inim

iser. Il est donc im
portant de 

soutenir la sensibilisation et le transfert d’inform
ation. Toute 

personne sensible à la protection des chiroptères peut 
prendre contact avec le R

C
VS dès qu’un changem

ent, no -
tam

m
ent des rénovations de bâtim

ents publics, est prévu. 

Re
m

e
rc

ie
m

e
n

ts
U

n grand m
erci aux m

em
bres du com

ité R
C

VS qui s’inves-
tissent de m

anière intensive pour la protection des chauves-
souris. M

erci à Julia W
ildi, Em

m
anuel R

ey, Elias Bader, 
Sandrine Froidevaux, M

anon C
hieffele pour l’aide sur le 

terrain et la transm
ission de données, Sim

on H
ohl, Sarah 

Altaus, M
arco Thom

a, Fabian Schneider et toute l’équipe de 
la station de baguage de Bretolet pour leur travail sur ce col 
de m

igration d’im
portance nationale, C

harles-Albert Lathion et 
D

om
inique Preisig du G

roupe spéléologie R
hodhanien pour la 

transm
ission de données. M

erci à l’ensem
ble des correspon -

dants régionaux du C
C

O
-KO

F pour la bonne collaboration. 
Finalem

ent, de vifs rem
erciem

ents à l’ensem
ble du Service 

des forêts, des cours d’eau et du paysage du canton du Valais 
qui soutient chaque année le R

C
VS dans ses activités, tout 

com
m

e le siège central du C
C

O
 (Pascal M

oeschler, C
hris 

Léon & C
o). En sus des partenaires principaux et habituels, 

cette année, d’autres organism
es ont soutenu, m

andaté ou 
¿QDQFp�OH�5

&
96��OD�FRP

P
XQH�GH�)XOO\��O¶RUJDQLVDWLRQ�3DVVH -

port-vacances, La H
aute école des sciences agronom

iques, 
forestières et alim

entaires de Berne, Le C
entre N

ature du M
ont 

C
hem

in, et le G
roupe de Spéléologie R

hodanien. Q

Anouk Athanasiades
R

esponsable du R
éseau C

hauves-souris Valais, 
C

orrespondante régionale du C
C

O
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Figure 7: N
om

bre de G
rands R

hinolophes ob-
servés dans l’am

énagem
ent à P

fyngut. E
n vert 

foncé sont représentés les adultes/subadultes 
et en vert pâle les jeunes.

A
bbildung 7: A

nzahl der auf dem
 P

fyngut nach-
gew

iesenen G
rossen H

ufeisennase. D
unkelgrün: 

adulte und subadulte Tiere, hellgrün: Jungtiere.

Ü
b

e
rw

a
c

h
u

n
g

 d
e

r K
o

lo
n

ie
n

   

G
rosses M

ausohr (M
yotis m

yotis / blythii) in R
aron

W
eder in der D

orfkirche noch in der nahen Scheune w
urden 

Flederm
äuse gefunden. D

ie Strassenlam
pe, die durch ihr 

VWDUNHV��DQ�GHU�)DVVDGH�UHÀHNWLHUHQGHV�/LFKW�GHQ�=XJDQJ�
zum

 D
achstock behindert, w

urde nun aber ausgeschaltet. 
W

ir hoffen auf eine R
ückkehr der Kolonie im

 Frühjahr 2020.

K
leines M

ausohr (M
yotis blythii) in N

aters
D

ie R
einigung des Standortes fand am

 13. D
ezem

ber 2019 
statt. Etw

a 200 kg Kot w
urden gesam

m
elt. D

ie Kolonie w
ird 

auf 200 Individuen geschätzt, 2019 konnte aber keine exakte 
Zählung vorgenom

m
en w

erden. Eine Zählung w
ird im

 Jahr 
2020 durchgeführt.

G
rosse H

ufeisennase auf dem
 Pfyngut

Es w
urde eine Zählung vorgenom

m
en: nur ein beringtes 

Individuum
 w

urde im
 G

ebäude beobachtet.  M
it H

ilfe von 
akustischen D

etektoren schätzen w
ir jedoch die Anzahl der 

auf dem
 G

elände anw
esenden G

rossen H
ufeisennasen auf 

fünf oder sechs Individuen, die sich w
ahrscheinlich im

 Silo 
EH¿QGHQ��(V�JLEW�NHLQH�+

LQZ
HLVH�DXI�HLQH�5

HSURGXNWLRQ�LP
�

Jahr 2019 (Abbildung 7). 2016 w
urde zw

ischen dem
 O

rt der 
Kolonie und dem

 Jagdrevier eine Barriere aus Pfählen und 
Bändern installiert, um

 die fehlenden Strukturen nachzuah -
m

en. D
ie Barriere ist im

m
er noch in Betrieb und w

ird von den 
G

rossen H
ufeisennasen benutzt. D

ies w
urde an zw

ei Abenden 
m

it H
ilfe von akustischen D

etektoren kontrolliert und bestätigt.

G
rosse H

ufeisennase (R
. ferrum

equinum
) in Vex

2019 w
urden 37 adulte und subadulte Tiere vor der G

eburt 
der Jungen (Abbildung 8), und 53 Individuen danach ge -
zählt. 2019 w

urden keine Jungtiere beringt, um
 allzu grosse 

Störungen zu verm
eiden. Sie w

urden m
ithilfe von Fotos, 

die rasch und m
it w

enig Störung gem
acht w

erden konnten, 
gezählt: m

indestens 24 Jungtiere w
aren in der Kolonie. 

D
ie Anzahl der Individuen in der Kolonie variiert w

ährend der 
Saison stark. Es gibt einen Spitzenw

ert vor der G
eburt der 

Jungtiere, der als R
eferenz für den Vergleich von Jahr zu Jahr 

verw
endet w

ird. 2019 w
urde m

it 37 Individuen bei der ersten 
Zählung das M

axim
um

 w
ahrscheinlich knapp verfehlt. D

ie 
Kolonie ist stabil, w

obei die Zahl der Jungtiere in den letzten 
zehn Jahren zw

ischen 23 und 32 variierte (Abbildung 8).

Fa
zit

2019 gab es einige schöne Ü
berraschungen, w

ie die Entde-
ckung zw

eier Kolonien in H
öhlen. In unseren Breitengraden 

sind Kolonien in unterirdischen H
öhlen sehr selten und nur in 

aussergew
öhnlich w

arm
en Jahren zu beobachten, w

eil die 
Tem

peraturen in den H
öhlen norm

alerw
eise zu kühl sind, um

 
Junge aufziehen zu können. Positiv ist auch die steigende 
Zahl von Flederm

äusen in der Kolonie der Kirche von Fully.
Es darf jedoch nicht vergessen w

erden, dass noch viel zum
 

Schutz von Flederm
äusen und ihren Lebensräum

en getan 
Z
HUGHQ�P

XVV��'
LH�4

XDOLWlW�HLQHU�:
RFKHQVWXEH�NDQQ�]�%��

durch eine intensive Beleuchtung beeinträchtigt sein. D
arüber 

hinaus ist die Intoleranz gegenüber den U
nannehm

lichkeiten, 
die das Vorhandensein einer Brutkolonie verursachen kann 
(G

erüche, Schm
utz usw.), nicht zu unterschätzen. Es ist daher 

w
ichtig, die Sensibilisierung und den Inform

ationstransfer zu 
unterstützen. W

em
 der Schutz der Flederm

äuse am
 H

erzen 
liegt, kann sich im

 Falle von geplanten Änderungen an einem
 

G
ebäude, insbesondere bei der R

enovierung öffentlicher 
G

ebäude, an den Verein W
alliser Flederm

ausschutz w
enden.

D
a

n
k

Ein grosser D
ank gebührt den Vorstandsm

itgliedern des 
Vereins W

alliser Flederm
ausschutz, die sich intensiv für 

den Flederm
ausschutz einsetzen. D

anke an Julia W
ildi, 

Em
m

anuel R
ey, Elias Bader, Sandrine Froidevaux, M

anon 
C

hieffele für die U
nterstützung auf dem

 Terrain und für das 
Ü

berm
itteln der D

aten, Sim
on H

ohl, Sarah Altaus, M
arco 

Thom
a, Fabian Schneider und das gesam

te Team
 der Berin -

gungsstation Bretolet, C
arles-Albert Lathion und D

om
inique 

Preisig von der G
roupe spéléologie R

hodhanien für die D
a -

tenüberm
ittlung. D

anke an die G
ruppe der R

egionalleitern 
der Koordinationsstelle für Flederm

ausschutz für die gute 
Zusam

m
enarbeit. Schliesslich geht ein grosser D

ank an die 
D

ienststelle für W
ald, Flussbau und Landschaft des Kanton 

W
allis, w

elche den Verein W
alliser Flederm

ausschutz bei 
seinen Aktivitäten unterstützt, sow

ie an die G
eschäftsleitung 

der Koordinationsstelle W
est für Flederm

ausschutz (Pascal 
M

oeschler, C
hris Léon & C

o). N
eben den langjährigen Part -

nern haben 2019 w
eitere O

rganisationen den Verein W
alliser 

)OHGHUP
DXVVFKXW]�XQWHUVW�W]W��EHDXIWUDJW�RGHU�¿QDQ]LHUW��GLH�

G
em

einde Fully, die O
rganisation «Ferienpass», die H

och -
schule für Agrar-, Forst- und Lebensm

ittelw
issenschaften in 

Zollikofen, das N
aturzentrum

 M
ont C

hem
in und die G

roupe 
spéléologie R

hodhanien. Q

Anouk Athanasiades, 
W

alliser Flederm
ausschutz und 

Koordinationsstelle W
est für 

Flederm
ausschutz

Figure 8: Le nom
bre d’adultes et subadultes 

(en vert foncé) et le nom
bre de jeunes (en 

vert pâle) dans l’église S
t-S

ylve à Vex.

A
bbildung 8: A

nzahl ausgew
achsener und 

subadulte Tiere (dunkelgrün) und Junge 
(hellgrün) in der K

irche  S
t-S

ylve in Vex..
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